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MESSES DU DIMANCHE 
 

Ier dimanche de l’Avent 
Samedi 2 Décembre 
17H00 Messe au Sacré-Cœur du Grau 
17H30 Messe à St Benoît du Cap. (Veuillez 
noter le changement d’horaire le samedi à St 
Benoit du Cap pour les mois de décembre et 
janvier) 
Dimanche 3 Décembre 
9H30 Messe à ND de l’Agenouillade 
9H30 Messe à Marseillan 
10H00 Messe à St Benoît du Cap 
11H00 Messe à la Cathédrale d’Agde 
11H15 Messe à Vias 
 

IIeme dimanche de l’Avent 
Samedi 9 Décembre: 
17H00 Messe au Sacré-Cœur du Grau 
17H30 Messe à St Benoît du Cap 
Dimanche 10 Décembre 
9H30 Messe à ND de l’Agenouillade 
9H30 Messe à Marseillan 
10H00Messe à St Benoît du Cap 
11H00 Messe à la Cathédrale d’Agde 
11H15 Messe à Vias 
 

OFFICES EN SEMAINE 
 

Mardi 28 Novembre 
17H00 Messe à ND de l’Agenouillade 
Mercredi 29 Novembre 
9H30Messe à St Benoît du Cap 
Jeudi 30 Novembre : St André, apôtre.  
9H30 Messe à l’église St André d’Agde 
Vendredi 1

er
 Décembre 

Messe du groupe de prière Padre Pio 
17H00 Messe à la Cathédrale d’Agde suivie 
de l’Adoration du St Sacrement. Confessions. 
Samedi 2 décembre 
9h30 : Messe au Sacré Coeur 
 

Mardi 5 Décembre 
17H00 Messe à ND de l’Agenouillade 
Mercredi 6 Décembre : St Nicolas.  
9H30Messe à St Benoît du Cap 
Jeudi 7 Novembre : St Ambroise de Milan.  
9H30 Messe à l’église St Sever d’Agde 
Vendredi 8 Décembre : Fête de l’Immaculée 
Conception de la Vierge Marie au Sanctuaire 
de ND de l’Agenouillade.  
16H00 Adoration du St-Sacrement, Chapelet 
et Confessions 
17H00 Messe Solennelle suivie de la 
Procession aux flambeaux 
 

Du lundi au dimanche 
Messe à la chapelle Baldy à 8H30 

 
 
 
 

 
 

 
 
« Pour une Eglise de Pentecôte, à la suite du 
Christ » Notre archevêque, Monseigneur 
Norbert Turini, nous adresse sa première 
Lettre Pastorale, elle sera distribuée aux 
fidèles de la Paroisse Littoral agathois lors 
des prochaines messes dominicales.  En voici 
un  premier extrait.  
 

« Nous sommes dans un changement 
d’époque »: J’ai conscience des limites d’une 
lettre pastorale, parce qu’elle ne répondra 
pas à toutes les attentes, à toutes les 
questions, à tous les besoins, certains même 
trouveront qu’elle ne va pas assez loin, 
qu’elle n’est pas assez complète. Ils auront 
certainement raison et resteront sur leur 
faim et je le regrette. Je n’ai pas la 
prétention de donner, moins d’un an après 
mon installation, les bonnes solutions et les 
meilleures recettes, mais simplement, 
humblement, quelques points de repères, en 
partant de notre réel, celui que j’ai à peine 
esquissé plus haut. Quoiqu’il en soit nous 
constatons une sécularisation croissante et 
rapide dans nos sociétés occidentales et, 
reconnaissons-le, la voix de l’Eglise n’est plus 
guère entendue. Nous ne sommes plus dans 
une société chrétienne même si certains 
pensent qu’au prix de quelques efforts nous 
pourrions la retrouver. L’orage va passer et 
tout redeviendra comme avant, pensent 
d’autres ! Alors, restons entre nous et 
serrons-nous les coudes en attendant. Mais 
le repli sur soi est toujours contreproductif ! 
Oui, nous apprenons à devenir minoritaires, 

fragiles et même si d’autres encore nient 
cette réalité, nous ne pouvons plus trop nous 
faire d’illusion. Cependant nous avons du 
mal à mettre des mots sur ce qui se passe 
parce que cette situation est encore trop 
récente et cela nous désempare. 
 

Mais ce constat ne doit pas nous faire peur, 
car l’Evangile du Christ porte en lui, cette 
puissance de VIE, cette force de l’Esprit 
Saint qui touche le cœur de nombreux 
chercheurs de Dieu et chercheurs de sens 
(enfants, jeunes, aînés). Une puissance telle, 
qu’elle défie le temps, les aléas et les 
bouleversements de l’histoire humaine. Ces 
belles et nouvelles pousses dans le jardin de 
l’Eglise, grandissent en fleurs d’Espérance, 
alors que les plus pessimistes, pensent que le 
jardin est déserté, qu’il sera bientôt fermé et 
abandonné. Un christianisme fragile n’est 
pas un christianisme mort. Il appelle au 
contraire à un sursaut de vie chrétienne, de 
vie ecclésiale, de vie missionnaire. Il appelle 
à une conversion, à un changement de 
mentalité, à une vraie transformation. Il 
appelle à nous ouvrir encore plus à l’œuvre 
de l’Esprit pour le laisser nous remettre en 
question, comme il l’a fait avec les apôtres et 
Marie au jour de la Pentecôte. Il ne s’agit pas 
de tomber dans une pseudo-modernité. Non 
notre question, c’est : comment, dans les 
conditions actuelles, notre Eglise en général 
et notre diocèse en particulier peuvent faire 
signe au monde pour transmettre le goût, 
cette puissance d’amour et la beauté de 
l’Evangile de Jésus Sauveur avec nos 
modestes moyens. Car si nous ne faisons 
plus nombre, nous pouvons continuer à faire 
 

« La conversion communautaire » :  Je pars 
d’une simple question que nous pouvons 
nous poser : « Nos communautés 
chrétiennes donnent-elles envie à d’autres 
de les rejoindre ? » C’est une réflexion à 
mener, parce que le témoignage de 
l’Evangile part de là : « C’est à l’amour que 
vous aurez les uns pour les autres que vous 
serez reconnus comme mes disciples » Jn 
13,35. Il me semble que dans les mois et les 
années à venir, nous devons travailler à nous 
réformer de l’intérieur à partir de la vie de 
nos communautés telles qu’elles sont 
aujourd’hui, et telles qu’elles seront 
appelées à devenir plus tard. Des 
expériences de fraternités missionnaires et 
des groupes de partage biblique ont dessiné 
autrement le paysage ecclésial depuis 
quelques années. Nous ne partons pas de 
zéro et je m’inscris dans la continuité de ce 

 



qui a été entrepris, mais l’essai est toujours à 
transformer et les expériences à poursuivre. 
J’ai lu la synthèse diocésaine du synode sur la 
synodalité qui est en cours et dont les 
orientations seront connues dans un an 
environ. La synthèse de la consultation dans 
notre diocèse montre de nombreuses 
attentes, des désirs de changements, des 
demandes et des propositions en ce sens. 
Mais les vrais changements viennent de 
l’intérieur de nos communautés 
chrétiennes, et surtout de nous-mêmes. Les 
besoins de transformations que nous 
exprimons, sommes-nous prêts à les vivre 
chacune et chacun par un changement de 
mentalité communautaire et personnel ? Il 
ne peut pas y avoir de conversion pastorale, 
sans conversion communautaire et sans 
conversion personnelle et spirituelle. A mon 
humble avis, cette conversion passe par deux 
voies indissociables : la fraternité et 
l’hospitalité 
 

« La Fraternité » : Sommes-nous une 
communauté fraternelle ou un ensemble 
d’individus rassemblés ? La conversion 
communautaire appelle à la fraternité. C’est 
avant tout une exhortation de Jésus : « Vous 
êtes tous frères ». Mt 28,3 Cela oblige à 
chercher ensemble une qualité de relations 
en nous donnant concrètement les 
éléments pour une vie fraternelle 
(apprendre à se connaître, passer du temps 
ensemble, prier ensemble, partager la 
Parole, créer de la convivialité). Aux 
dernières JMJ à Lisbonne, les 221 jeunes du 
diocèse se sont mis en fraternités, pour une 
meilleure qualité de partage. Ils ont ainsi 
créé du lien entre eux, cela les a rapprochés 
et unis autour de Jésus-Christ. A partir de nos 
assemblées et de nos groupes tels qu’ils 
sont, comment se mettre en recherche de 
plus de fraternité ? Cela commence dans nos 
assemblées et nos groupes chrétiens par une 
manière d’être entre nous qui passe par 
l’accueil, la rencontre et la reconnaissance 
de l’autre et cela peut se poursuivre par des 
initiatives qui permettraient la création de 
petites fraternités de villages et de quartiers, 
qui se réuniraient non pas nécessairement à 
l’église mais dans les maisons pour vivre du 
partage, de la prière, de la Parole de Dieu et 
qui se retrouveraient le dimanche pour la 
fraction du pain. Nous mettre déjà en 
fraternités, les poursuivre là où elles existent 
nous permet de préparer demain. Il y a un 
amour fraternel qui est indissociable de la vie 
et de la mission de l’Eglise. Une 
communauté qui n’est pas fraternelle, ne 
peut pas être missionnaire, finit par être 
froide et sans âme. C’est souvent, d’ailleurs 
ce que les observateurs extérieurs regardent 
en premier : si nous nous aimons comme des 
frères 

« L’Hospitalité »: Mais la fraternité ne suffit 
pas à elle seule pour s’accomplir totalement, 
elle s’accomplit vraiment dans l’hospitalité. 
La fraternité s’ouvre à plus large qu’elle. 
L’Apôtre Paul nous le rappelle dans l’épître 
aux Hébreux : « N’oubliez pas l’hospitalité : 
elle a permis à certains sans le savoir, de 
recevoir chez eux des anges. » 13,2 Il est de 
notre mission d’être hospitaliers, c’est-à-
dire d’offrir un espace ouvert pour les 
chercheurs spirituels comme un « parvis des 
gentils », selon l’expression de Benoît XVI. Ils 
sont plus nombreux que nous l’imaginons. Il 
existe des femmes et des hommes, des 
enfants, des jeunes et des adultes qui, sans 
s’identifier totalement à nos enseignements 
ou à nos pratiques, ressentent néanmoins 
une certaine proximité avec le christianisme 
et la foi catholique. Certains, même, 
poussent la porte de nos églises et en 
franchissent le seuil : les recommençants à 
croire, les catéchumènes, etc... Quelle 
hospitalité leur offrons-nous ? L’hospitalité 
ouvre les frontières et favorise ainsi l’accueil 
et l’intégration de tous ces chercheurs 
spirituels qui viennent enrichir l’Eglise de 
leurs expériences et qui se laissent enrichir 
par la nôtre. L’Eglise se fait accueil de tous, 
et selon les mots de St Paul VI, elle « doit 
entrer en dialogue avec le monde dans lequel 
elle vit. L’Eglise se fait parole ; l’Eglise se fait 
message ; l’Eglise se fait conversation. » 
Ecclesiam Suam 67. Une communauté 
chrétienne doit tenir ensemble ces deux 
dimensions de la fraternité et de 
l’hospitalité. La sécularisation n’est pas une 
fatalité pour l’Eglise, mais lui offre 
l’occasion d’une véritable transformation 
afin qu’elle soit le symbole de cette 
fraternité hospitalière qui situe sa mission, 
d’être au service de l’amour de Dieu pour ce 
monde. Si j’ai voulu insister sur la conversion 
communautaire comme l’une des 
expressions de la conversion pastorale, c’est 
pour nous préparer à vivre ce qui nous 
attend dans les années qui viennent. ( à 
suivre ) 
 

 
du renouveau charismatique 

tous les jeudis de 19h à 20h30 
à la Cathédrale St Etienne 
 

 
Samedi 2 décembre à 16 h 30 

à l'église ou à l'oratoire 
de ND de l'Agenouillade 

 

 
samedi 2 décembre de 10h à 16h  

au Sacré Cœur du Grau  
précédée de la Messe à 9h30 

 

"Deux jours pour donner" 

Le samedi 2 et le dimanche 3 décembre, les 
bénévoles de l'ordre de Malte solliciteront 

votre générosité pour soutenir les plus 
fragiles dans les secteurs de la santé, du 

secourisme et de la solidarité. 
 

Merci pour votre générosité 
 
 

 
Samedi 12 novembre 

Léopold FABREGA 
Dimanche 19 novembre 
Mahé et Lény BONNOT 
Samedi 25 novembre 

Nando DE ARAUJO 
 

 
Samedi 9 décembre 

Théo BROTHIER  
& Auriane DELORY 

 
 

 
Goûter des enfants 

au Secours Catholique d'Agde 
Samedi 9 décembre de 15h à 17h 

impasse Chassefière. 
Tous les enfants sont les bienvenus ! 

Contact Paroisse 
Nathalie PAVILLON (04 67 98 81 63) 

Agde : 04 67 94 12 79 - Grau d’Agde : 04 67 94 14 33 - Cap d'Agde : 04 67 26 73 51 
Chapelle de Baldy : 04 67 76 68 16 - Marseillan : 04 67 94 14 33 - Vias : 04 67 94 14 33 


